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"Hertzen Kindt, betrachte wohl den Letsten vers, undt sey versi-
chert, dass ich ihm mitt hertz undt munde nachvolgen werde, undt
dass du nichst von deiner seite auch Ermangeln lassen wollest, wass
zu unser beiden vornehmen von nöhten. Jch lebe undt sterbe dihr ge-
treüw."

AH 142, 55
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1749 März 23., Caen                                             A

SCHREIBEN VON [OBERSTLT. JOHANN FRANZ ANTON FIDEL] LANDTWING
[AN GARDEHPTM. UND BRIGADIER BEAT FIDEL ZURLAUBEN]

"Je suis bien faché Mon cher Cousin [- Landtwings Mutter, Maria Eli-
sabeth Esther Zurlauben sel., war eine Cousine von des Adressaten
Vater, Beat Ludwig Zurlauben sel.; die beiden waren somit Grosscou-
sins -] que vous ayés fait La demarche de faire Ecrire à ma niece
[Maria Barbara Helena Elisabeth Kolin, deren Mutter Maria Elisabeth
Landtwing war eine Schwester des Absenders; Zurlauben beabsichtigte

offenbar bereits damals die vorgesagte Kolin zu ehelichen]1 sous le
pretexte qu'elle devoit me parvenir, plus encore de ce que vous y
aves repondû, plus d'une raison m'oblige à Ne pas l'aprouver, Jl ne
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convient point qu'une fille bien née entre en aucune Correspondance
de lettre avec un Cavaliers surtout a cet age [- die Kolin war da-
mals 12 Jahre alt -] ou ma[dite] niece ne connoit ny Les termes ny
les Consequences que l'on en peut tirer; Cette dèmarche[!] est aussy
tres Contraire a vos projets d'etablissemens [in Zug] puisqu'elle
decouvre un arrangement que vous aves interest de cacher avec soin
Par raport a la Conclusion de votre procès [- dabei ging es um das
gegenüber Zurlauben gebrochene Eheversprechen der Anna Maria Klara

Landtwing -]2 et vous manques a la discretion que ma[dite] Soeur
Exige et que Je vous ay tant recomandé, sans laquelle rien ne reus-
sira, aulieu que Je suis garant que tout ira bien si vous suivés Les
avis que Je vous donneray. Soyeés donc plus retenù et plus Circons-
pect, si cette affaire vous tient a Coeur et que vous desires qu'el-
le se fasse.

J'ay rendù Compte à ma soeur de la reponce que vous à fait Mr L'am-
bassadeur [de France, Jacques-Dominique Marquis de Courteilles de
Barberie] qui ne promet rien de positif et comme ces Messieurs sont
accoutumé aux Languages aequivoques et dorés Je ne sçais si ma Soeur
sur de si foibles Esperances pourra determiner son mary [Johann Ja-
kob Kolin] à consentir qu'elle differe son Voiage [- Maria Elisabeth
Landtwing machte den Verbleib in Zug von der Ausrichtung einer, ei-
nen angemessenen Lebensstil sichernden franz. Pension abhängig, an-
dernfalls beabsichtigte sie ihrem Gatten, der als Oberst im König-

reich Beider Sizilien diente, in die Fremde nachzufolgen -]3 projet-

té pour le mois de 7b.re [=September] C'est cepandant de cet article
qui depend l'essentiel de l'affaire en question, songés y donc se-

rieusement et ne perdés point de tems à solliciter mr [Antoine-René
de Voyer d'Argenson, Marquis] de palmnie [=Paulmy] pendant qu'il est
a Paris [- Paulmy sollte dann am 27. Juni 1749 die Nachfolge von
Courteilles de Barberie als franz. Ambassador bei den eidg. Orten
antreten; Paulmy wurde in der Folge einer der engsten Freunde und

grössten Förderer Zurlaubens4 -], Je dois vous faire observer encore

que Je ne crois point Mesrs [den Secrétaire d'ambassade, Antoine]
Marrane [=Marianne] et [Franz Viktor August von] Rolle [=Roll,
gleichfalls Secrétaire d'ambassade und Pensionenabholer bzw. -aus-
teiler Frankreichs in Stadt und Amt Zug] L'interprest dans nos inte-
rests dumoins n'ont ils guere marqué de la bonne volonté à mon pere
defunt [Johann Franz Landtwing, dieser war 1732 im Harten- und Lin-
denhandel der Jahre 1728 bis 1736 als einer der Parteigänger von Fi-
del Zurlauben sel. und somit Frankreichs seines Amtes als Stadt- und

Amtsrat entsetzt und aus Stadt und Amt Zug verbannt worden]5, il y a
un dessous de Carte que Je developeray un Jour; Si leurs façons mar-
queé[!] m'y obligent.
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Dans Ce moment que Je vous ecris Je recois La lettre que vous m'aves
fait L'honneur de m'ecrire Le 20 de ce mois et une de ma[dite] Soeur
du 13 en reponce de ce que Je luy avois mandés des soins que vous

voulies bien vous donner pour elle aupres de mr L'ambassadeur Voicy
en peu Le contenu de sa Lettre qui repond a ce que Je Viens de dire
cydessùs, qu'elle est tres sensible a toutes vos demarches Mais

qu'elle ne compte pas sur les promesses de mr l'ambassadeur à moins
qu'il ne s'explique par des effets et d'une maniere à luy faire un
objet pour rester a Zug, que marian[n]e soutient [den Stadt- und

Amtsrat Leodegar Anton?] Kolin6 et ne cherchoit qu'à nous traverser

en toute occasion, et que mr rolle n'etoit pas porté pour nous; Jl

s'agit donc absolument de mettre dans vos interests mr L'ambassadeur
Elle me dit aussy qu'a l'egard du projet de l'etablissement dont il
s'agit pour sa[dite] fille, Je devois vous prevenir qu'elle y seroit

toute disposé aux conditions que mr votre oncle [Gardeoberst und
Lieutenant général Beat Franz Plazidus Zurlauben, der Inhaber der
von Beat Fidel Zurlauben kommandierten Kompagnie Zurlauben im Garde-
regiment] songe[r]à serieusement a vous asseurer de son vivant La

comp.ie aux gardes7 pour prevenir toutes Les brigues qu'indubitable-
ment vos parens [dabei wird Landtwing wohl insbesondere an Rudolf
Beat Jakob Anton Zurlauben, den Capitaine-commandant von des Garde-
obersten Kompagnie im Regiment Wittmer, gedacht haben; beachte, dass
besagter Capitaine-commandant kurz zuvor Emanuèle-Angélique de Heiss

geheiratet hatte8 und sich nun gleichfalls Gedanken um seine beruf-

liche und finanzielle Zukunft machte9] ne manqueroient pas de former
pour vous traverser, faisant assé Connoitre des a present Leurs in-
tentions, que Sans cette precaution Elle ne pouvoit Recevoir aucune
proposition ny en faire à son[dit] mary, qu'elle croyoit essentiele-
ment devoir s'ennoncer clairement et Loyalement au sujet pour preve-

nir tout sujet de mecontentement, Expliqués vous donc ... avec mr

votre[dit] oncle d'une maniere à l'engager a vous dire Son sentiment
d'une maniere Categorique, et me mandés la reponce que Je dois faire
a ma soeur, afin qu'elle sache se decider sur le voiage qu'elle me-

dite. Je souhaite de tout mon Coeur que mr votre oncle soit favorab-
le a ce que vous luy proposerés A ce sujet, et que Le resultat de
cette affaire nous mene à une Liaison encore plus parfaite s'il est
possible, je le souhaite par L'amitié que J'ay et que J'auray toute
La vie pour vous ... soyés en persuadés Je vous prie et que J'ay
L'honneur d'etre ...
J'oubliois de vous dire qu'au moyen des Conditions cydessus Ennon-
cées ma Soeur me donne pleine autorité de convenir avec vous sur
l'affaire en question, et Je vous engage consequament ma parolle que
tout reussirà ... [qui dé]pendra de moy."



1) s . neben Zurlaubiana AH 183/78 spez . auch AH 139/199 sowie AH 140/58
2 ) s . ebenda AH 11 7/15 S . 2 unten
3) s . ebenda AH 139/199 4) s . Meier/Zurlaubiana 307ff.
5 ) s . etwa Zumbach/Ammänner Gfr 87 ( 1932 ) 21 Nr . 110
6) Dieses Wort ist unterstrichen.
7) Die besagte "Survivance " auf die Gardekompagnie erhielt Beat Fidel Zur¬

lauben freilich offiziell erst am 26 . März 1758 , s . neben Castella/Gar-
des - Suisses 377 spez . auch Zurlaubiana AH 108/35 . Die diesbezüglich bei
Pinard/Chronologie VII 518 gemachten Angaben sind entsprechend zu korri¬
gieren .

8) s . Meier/Zurlaubiana "Stammtafel " 868 unter 9 . 4 . 8.
9 ) s . Zurlaubiana AH 142/153

Original - AH 142 , 56 - 57


	[Seite]
	[Seite]
	[Seite]
	[Seite]

